
Du bûcher au Martyrologe"

La Bienheureuse Jeanne d'Arc
Par Pierre Voyer

ýjj moment où se déroulaient à Rome le culte de l'hérolne, et cet hommage simple,
ieê,ýçrând1ows cérémonies de.la bé»-- spontanê, Indiscuté, n'est pas l'un des moins

de Jeanne d'Arc, notre ar- précieux. C'cet même un des phénomènes
pariant en s&.cathédrale, disait: posthumes les plus remarquables surgis, au

t qutfait tres"lir d*unel eours' des temps, autour de la mémoire de
4", 14 vrance ca*o 14ue ý Xi,ý Jeamne d'Arc.

',-t k aUcuueXjaýt (la. pas un nom de.femme, hors celuî de la

A liè- e dit plus. à limagination et auparIm. v1«geJ n
ýG@uT du peuple. Pour

peu plus.&,ýËutrýw, un
em"e li tî aýe1tf1ý.j. Celui de Marie

>A VýeUt que bien
après, et pourtant la
chanson et le théatre

ýehez 100 ont mieux servi ce der-
ni 'l nier. La bôUtiacation de..

j«Ume. ra ý doue eu,ýont mie. au au
Persoilna-. celui d7apprendreý à qui

dm chom de ne lès çonnalssaif pas,

jsa, vie Vraiment mer-imkotetr4p nom de
yel4ens-, M triomphes,

44ahue WÀre est con- M revers, sa ft ai pi-
iu; il est M dam le«'ý toyable et les longs et
Oeculolu le@ plus tuat- patients > ettorts q ut

tmdue&. .Itle: ne SaVent aboutireàt à une d«[njý

quê 160,1a faton la plus tive réhabtlttattou lais-

emtumý'eg «elle z a été, saut bien dans l'ombTe

il$..! ýOXdO»dent quel- la translation des. re&

qoàoig. Marie tes de Napoléon de Ste.

mÉme, qu% Hélène au Elanthéon,
wür oeus ý et: «=&tooàn- car la vimp dlorléÉLhg

ee,'f' il. ny a -en qu!un JEANNE DUM aura passé de lIgnond.

ifýhP'oléoiL, Mais Va ont (D'aprè8. une ahoienm soulpttwe) nie punle de mort à, J'a-


